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10 LA CROIX-ROUGE SUISSE

Cours de moniteurs-samaritains

UAlliance des samaritains suisses a fait
donner, en 1908, ä Rorschach et ä So-

leure, deux cours de moniteurs de la duree
de 6 semaines chacun. Ces cours ont

pour but de perfectionner les samaritains
et les samaritaines en vue de leur per-
mettre de devenir des moniteurs ou des

monitrices auprfes des membres de leurs
sections.

Un nduveau cours de 6 jours aura lieu
ä Berne dans la troisiemc semaine de jan-
vier 1909 et les inscriptions sont regues

par M. Eel. Michel, president de FAlliance
des samaritains suisses.

Nous engageons vivement les samaritains,

messieurs et dames, qui possfedent
suffisamment la langue allemandc, it se

faire inscrire pour ce cours dont le

programme est le suivant:

1° Le corps humain et les fonctions des

difförents organes.
Connaissance du materiel de panse-

ment d'urgence. Exercices avec les

linges triangulaires.
2° Plaies et blessures, premiers secours,

pansements d'urgence, hdmostase.

Pansements faits au moyen de bandes,
de la cartouche ä pansement et de j

frondes.

3° Contusions, luxations, fractures.

Applications d'attelles, exercices de

transports ä bras.

4° Brtdures et congelations.
Repetition des exercices pratiques.

5° Travail ecrit: Programme d'activite

pour une societe de samaritains.

Critique. Exercices de transports avec le
brancard.

6° et 7° Repetition theorique et pratique.
8° Examen, et distribution de cartes de

legitimation de moniteur.

Ces legons sont aussi des exercices de

commandement: ä tour de röle les
samaritains (sous la direction d;un medecin)
doivent donner les explications et les

ordres necessaircs au travail de leurs ca-
marades.

Tous les renseignements complemen-
taires peuvent ötre demandes aux sous-

signes.

Berne, le 6 janvier 1909.

Pour le comite central de l'Alliance suisse

des samaritains:

Ed. Michel, president,
Berne, Mittelstr., 5.

E. Matliys, secretaire.

o-<3£>—o

Inauguration dun höpital de la Croix-Rouge, a Paris

Le 14 novembre 1908 au dehi de la
Place d'ltalie, dans le Paris inconnu de

la vallee dc la Bifevrc, les rues etaient,

par hasard, noires de monde. C'etait föte

pour les pauvres, les ouvriers du faubourg
desherite, qui faisaient joyeusement liaie,
accueillant avec enthousiasme ceux qui
venaieut planter definitivement la Croix-
Rouge au milieu d'eux.

Les bätiments du nouvel Hopital dont la

premiere pierre a ote posee il y a un an it

peine, etaient pavois^s de drapeaux trico-
lores et blaues ä la croix de Geneve.

Franchissant le grand hall ou l'assistance

6tait groupüe, nous rencontrons une centaine
d'infirmieres ayant ä leur töte les cin-

quantc volontahes du Maroc sous la direction

de Mme la generale Herve.
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Le professeur Gnvon ottvro la seance d;in-

auguration, - en remettant solcnnelleraent lc
premier höpital de la Societd en temps
de paix, au president. Dans 1111 diseonrs

exquis, il rappelle que cc nouvel dtablis-

sement, du ä la gdndrositd du pari mutuel,
'aux souscriptions privees, est la suite, le

complement des efforts faits dans les dis-
pensaircs-dcoles. Los infirmieres de la

illl
Croix-Rouge, ajoute-t-il, affirmeront les

bienfaits de cette organisation par leur
discipline, leur devouement, qui crderont
des traditions, leur ordre et meme cette

proprete exceptionnelle, condition premiere
du bien-etre des malades coinme des bicn

portants, car ni 1'air, ni l'cau, ni la lumidre

ne leur feront ddfaut.

Le marquis de Vogüe, de l'Acaddmie
frangaise, dans sou eloquente reponse, fait
remarquer au professeur Guyon qu'il n;a

oublid qu'une chose dans son magistral
exposd, frequemment interrompu par les

applaudissements de l'assistance : sa part
personnelle dans le succes de l'reuvre et
la valour que sa signature donne aux
diplomes dhnfirmiercs.

«Ensemble, vous avez crdd non sculc-
ment 1111 enseignement teclndque, mais nn

enseignement moral; vous n'avez pas seule-

ment fonde un dispensairc, un höpital,
vous avez fondd line methode; vous avez
constitue un vdritable corps dhnfirmieres

ayant unitd de procdde et unite d'esprit,
lides par la communautd de la preparation
et des sentiments. La preuve de sa valour
vient d'ötre faite au Maroc. »

Avant de terminer, le marquis de Yogiie
se felicitc de l'admission dos infirmieres
bdnevoles de la Croix-Rouge dans les

höpitaux militaires du territoire et les

formations sanitaires d'une armee en cam-

pagne, fait le plus considerable qui so

soit produit depuis sa fondation. Le me-
decin-inspecteur-general Edvrier^et le con-
seiller municipal Eleurot, prennent, a leur

tour, la parole, poub remercier la Socidte
des bienfaits inapprdoiables que Cct höpital
rdpandra sur l'armdc-'ct sur la population
indigeute parisienne, car, insistons bien

sur ce point, la direction de Fhöpital est

donnde exclusivement' aux infirmieres dd

la 8ociete, ayant ä leur töte ^admirable
Mile Genin, cello qui les a prcsque
toutes formdes au dispcusaire de Vanves,
et les a initides au pansement des plaies,
suivant les minutieuses rögles de l'ascptie.
Mile Genin, secondde par Allle Dauch,
sa sous-directrice, ct douze auxiliaircs pour-
vues du diplöme supörieur, habitcnt en

permanence cette vöritable « dcole d'appli-
cation», on cllcs auront la -douceur de

perfectionner ddsormais, dans les meilleures
conditions possibles lc fonetiönnement des

seconrs donnds par des femmes en temps
de guerre.

Aprös les discours, la visite gdndrale a

commence. En attendant la construction
de pavilions spdeiaux dans le jardin, pour
la chirurgie, la mddecine, la pavilion central,
superbement aindnagd, comprend, au sous-
sol, unc manifique cuisine, un rdfectoire,
une buanderie, un sdchoir, etc. Au rez-de-
chaussde ripolinise, dalld, amdnagd ävec
les prdcautions antiseptiques les plus raf-
findes, se trouvent lc dispensairc, les salles

d'attente, de consultation, de pansement,
d'opdration, de cours oü des arnphithdatrcs
sont disposds pour faciliter les lecons

pratiques.

Au premier dtage sont amdnagdes dix
chambres confortables, on les membres do

la famille militaire — autant dire tout
le monde, grace au service obligatoire —

trouveront, ä des prix minimes, des soins

exceptionnels et les operations gratuites;
puis, deux salles communes non pavantes,
de six lits chacune, 1'une pour les hommes,
hautre pour les femmes. Au deuxidme dtage,
la petite chapellc, les pieces affectees aux
divers services, les chambres il coucher
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de la directrice et des zdldes auxiliaires
qui, depuis quinze jours, levies des qua-
tre heures du matin, se sont acharndes ä
seconder les ouvriers pour que tout ait
pu ötre pret pour Finauguration.

L'apprentissage termini, les adeptes de
la Croix-Rouge ont acceptd avec cet dlan
de charity qui caractdrise la femme, de
faire quatre mois de service effectif par
an, auprfes des hospitalises; en outre,
pendant deux ans, elles continueront ä fournir
quatre nuits entiferes par mois, sans com-
prendre les autres stages, tels que la
preparation des Salles, la pharmacie, la lin¬

gerie, la sterilisation, les cours pratiques,
ia cuisine, la desinfection, etc.

Combien belle est la vocation de toutes
ces Frangaises, mferes, soeurs, fillcs, femmes
de soldats, qui viennent se serrer autour
de la Croix-Rouge sans distinction cFopi-
nions en face du devoir patriotique, avec
Fintention de faire du bien, de recueillir
une benediction, de meritcr, comme le leur
a dit le marquis de Vogüe, ce beau nom
de Sceur de charite par lequel la reconnaissance

populaire associe dans un douce image
la purete de Faffection paternelle et l'in-
finie tcndresse de la compassion chretienne.

Nouvelles de l'aetivite des soeietes
Ste-Croix. — Societe des samaritains.

Societe de la Croix-Rouge. — Le lundi, 28 de-
cembre 1908, ä 2 Ii. 30 de l'apres-midi, en

presence des autorites municipales, et de nom-
breux invites M. le major C. de Marval, delegue
de la Croix-Rouge, commandant du lazaret de
la 2° division, faisait subir Fexamen ä 21 dames
qui avaient suivi le cours repetitoire pour soins
ä donner aux malades ä domicile. Apres 2 h.
d'examen, M. de Marval a exprime sa
reconnaissance et sa satisfaction sur les resultats
obtenus, malgre le manque de materiel. 11 a
remercie do leur presence les autorites ainsi
que les personnes qui se sont devouees ä l'ceuvre
si utile et si pleine d'activite de la Croix-Rouge.

Cependant M. do Marval s'etait impose une
autre tache: Celle de recruter au moyen d'une
conference sur l'ceuvre de la Croix-Rouge en
Suisse, des membres pour former ä Ste-Croix
une section de la Croix-Rouge.

Disons tout de suite que grace au talent
oratoire de notre aimable Conferencier, grace ä

sa fagon patriotique de presenter les choses, le
succes couronna ses efforts.

A 8 h. du soir devant une salle des mieux
composee, M. G. Jeanrichard, imprimeur, vice-
president do la section des samaritains de Ste-
Croix;, presentait M. de Marval, (lonnait un apergu
complet de l'aetivite de la Societe des samaritains

a Ste-Croix, et remettait la parole au
sous-secretaire romand de la Croix-Rouge.

En termes chaleureux et vibrants M. de Marval
applaudit a la fondation de la nouvello societe
ä Ste-Croix, car Ste-Croix a l'lionneur d'avoir
vu se fonder la premiere section de samaritains
vaudois, sauf erreur.

Apres une demonstration de pansements et
apres avoir fait sentir l'utilite pour un endroit

aussi isole que Ste-Croix de posseder des secours
rapides et entendus, le Conferencier encourage
chacun ä souscrire une somme quelconque, mais
pas inferieure ä 1 fr., atin de fonder une section
de la Croix-Rouge qui puisse venir financiere-
ment en aide ä la societe des samaritains de
Ste-Croix.

Un grand nombre do souscriptions annuelles
furent recueillies ä Tissue de la conference;
un comite provisoire fut designe pour constituer
la nouvelle section de la Croix-Rouge, etablir
les Statuts et reunir encore d'autres souscrip-
teurs.

Mme Y. Nicolet,
Secretaire de la societe des samaritains

dc Ste-Croix.
St-lmier. — Pour repondre au vccu exprime

par diverses personnes, la section des samaritains

de St-lmier a decide d'ouvrir. cet liiver,
un nouveau cours sur les premiers soins ä

donner en cas d'accident, avaut l'arrivee du
medecin. Ce cours comprend Fenseignement
theorique dont veulent bien se charger nos de-
voues medecins, et Finstruction pratique qui
sera donnee par un chef de cours experiments
Bist admise ä le suivre toute personne agee de
18 ans; la finance d'entree est de 5 francs.

Xous attirons sur ce cours (le quatrieme qui
sera donne dans la localite), l'attention de MM.
les chefs d'etablissements industriels qui ont
tout interet k avoir des samaritains dans leur
personnel, ainsi que celle des amateurs de sport, etc.

Pour les inscriptions, priere de s'adresser aux
membres du comite des samaritains: MM.
Ernest Pellaton, Paul Baillod, Jacob Eberhardt,
William Montandon, Mme Matthey-Müller et
Mlle L. Charmillot.

Le cours s'ouvrira vers la mi-janvier.
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